
LA DIPLOMATIE DU PRESIDENT NKURUNZIZA MALADE D’UN DISFONCTIONNEMENT PATHETIQUE ! 

Ce 3 juin 2014, Monsieur Willy Nyamitwe, le conseiller en communication du Président Nkurunziza 

annonçait l’expulsion d’un deuxième fonctionnaire des Nations Unies à moins de deux mois ; son 

tweeter donnait à Monsieur Abdenego 48 heures pour quitter le territoire burundais. 

Cette décision incongrue a été condamnée par le Bureau des Nations Unies au Burundi sans tarder. 

Une cacophonie gouvernementale  s’en est suivie. Un disfonctionnement  traduit par un 

bicéphalisme diplomatique a été noté autour de cette expulsion de trop. En effet quand le cabinet du 

Président Nkurunziza annonçait l’expulsion de Monsieur  Abdenego, le Ministre des Affaires 

Etrangère, Monsieur Kavakure Laurent ignorait tout de cette décision.  Nkurunziza et son club d’amis 

qui croient à tort que le monde se limite à leur cercle n’ont pas estimé nécessaire d’informer le 

patron de la diplomatie burundaise. Ce dernier ne savait pas à quel saint se vouer face aux 

interrogations de certains diplomates ! Le ministre Laurent Kavakure  mal à l’aise peinait à trouver 

une réaction adéquate sur une décision d’expulsion qui lui était inconnue. Voilà pourquoi le porte 

parole de son ministère a tenté de sauver les meubles par une communication qui trahissait ce 

malaise.  

Pour une source proche du parti CNDD-FDD, le Burundi ne peut pas se payer le luxe d’expulsions 

intempestives des diplomates en ce moment précis. En effet le Burundi n’a jamais été aussi dans le 

viseur de la communauté internationale. Tous les projecteurs de la communauté internationale sont 

sur le Burundi. Dès lors il n’est pas sage ni rationnel de verser dans la provocation par des expulsions 

qui violent le prescrit des usages en la matière.  

Cette source indique que la nervosité qui est autour du Président pousse à des actes irréfléchis. Cette 

maladresse diplomatique serait dictée par la fameuse préoccupation du troisième mandat de 

Nkurunziza. Le combat pour ce mandat de trop ne passe pas par les canaux officiels. C’est ainsi que 

des décisions hautement diplomatiques comme cette expulsion  du fonctionnaire onusien n’est pas 

passée  par le cabinet du Ministre en charge de la diplomatie burundaise.  On n’a pas eu la courtoisie 

d’informer Kavakure alors que les premières réactions de la communauté internationale atterrissent   

directement dans son cabinet. Un disfonctionnement pathétique ! Un bicéphalisme qui dessert 

malheureusement Nkurunziza et son club. 

                                                                        (Sé) Pancrace CIMPAYE. 

 


